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« Vous savez, j’ai dû apprendre à parler aussi, à trouver 
les mots. » Gérard Louviot a l’humilité à la hauteur de son 
courage. Immense. Son livre Orphelin des mots, a reçu 
le coup de cœur de la bibliothèque du centre de détention 
d’Alençon Condé-sur-Sarthe. Assis face à quatre détenus, le 
plus intimidé n’est pas celui qu’on pourrait penser. L’ancien 
illettré se sent petit, malgré son mètre 82. « C’est toujours 
une appréhension de témoigner. Un périple.  

« Alors voilà : je ne savais ni lire ni écrire. J’avais honte, je 
ne le disais à personne. J’ai appris à 35 ans. » Le Breton est 
venu parler de sa vie, partager son expérience de « rejeté par 
la société, catalogué comme attardé dès la maternelle ». Il 
porte la bonne parole dans les écoles, les organismes de lutte 
contre l’illettrisme. Et pour la première fois dans une prison. 
Monique Cabasson, présidente du Salon du livre, lui en a 
ouvert la porte. 

Nathalie Houdayer

Hier, jeudi 22 septembre, Gérard Louviot, l’ancien illettré, a rencontré des détenus du centre 
de détention d’Alençon Condé-sur-Sarthe. Il a raconté sa nouvelle liberté, conquise par sa 
soif d’apprendre.

Alençon. 
L’ancien illettré est venu parler de mots aux détenus

Dans la petite bibliothèque du centre de détention d’Alençon Condé-sur-Sarthe, l’intimité 
s’est faite. | Nathalie Houdayer
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